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La fontaine qui me rafraîchit,
La douceur qui m'enivre,
Le baume qui me guérit,
La beauté qui me charme.

MoN CRUCIFIX

Est la solitude où je me repose,
La forteresse qui m'entoure,
La fournaise qui me consume
L'océan qui me submerge,
L'abîme où je me plonge.

MON CRUCIFIX

Je ne veux désirer que toi'!
Ne rechercher que toi !
Ne demander que toi !
Ne rien aimer que toi 1
Ne rien posséder que toi !

MON CRucIrIx

Soutiens-moi quand je travaille,
Garde-moi pendant que je vis,
Rassure-moi pendant mon agonie,
Repose sur mon coeur pendant ma dernière heure.

OH, MON CRUCIFIX

" Oui, " me dit le bon Père Abbé, à qui je les avais denan-

dées, " copiez ces lignes, propagez-les, et, pardessus tout, rap-
pelez-vous-les toujours. Et lorsque votre coeur sera broyé
'par une de ces douleurs plus tortrantes. sur le champ lointain

de vos missions, que dans notre paisible.,;retraite, ou lorsque
votre âme sera écrasée sous les poids de l'abandon, du délais-

sement et de la crainte, agenouillez-vous devant votre crucifix,
puis baisant avec amour les pieds du Divin Consolateur, répé-
tez doucement ces mots " Oh que de larmes elles ont
taries "

-Taduit du .Bouquet de Boston, pour la Famille, par G. F. Baillairgé.


